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Groupe Sainte-Véronique – section crèche Saint-Joseph des Bruyères
Rue des Charmilles 60

4000 Liège

Tél : 04 /252 70 75 
Année 2018


La crèche Saint-Joseph des Bruyères accueille des enfants de 0 à 3 ans.

Notre capacité

Notre avons 30 places subventionnées par l’O.N.E.

Contexte institutionnel de notre crèche
Depuis 1973, un pré gardiennat est ouvert rue des Bruyères et géré par le comité scolaire de l’école fondamentale.  

Depuis 1981, ce pré gardiennat est installé dans de nouveaux bâtiments rue des Charmilles.

En 1985, le pré gardiennat a évolué en mini-crèche (transformation des locaux).  Le pré gardiennat a été développé pour donner suite à de nombreuses demandes émanant des familles fréquentant l’école, celles-ci étaient, pour une grande partie, des habitants de la périphérie travaillant en ville.

En 1996, la crèche est gérée par une A.S.B.L. séparée de l’A.S.B.L. comité scolaire.

Depuis novembre 2000, nous fonctionnons en 3 services :

· Le service des bébés,

· le service des moyens,

· le service des grands.

En 2015, la crèche Saint-Joseph des Bruyères est absorbée par le Groupe Sainte-Véronique ASBL.

Participation financière des parents (P.F.P.)

La P.F.P. est fixée selon les revenus nets de ceux-ci.  Celle-ci dépend du barème O.N.E. revu chaque année (voir Règlement d’Ordre Intérieur).

La direction

Madame Gérard (directrice), en place depuis mars 1995, infirmière sociale.
Tâches : Veiller au bon développement physique et mental des enfants.  Accueillir les nouveaux parents (inscriptions, rencontres, explications, documents,…), contact régulier avec les enfants, les parents, le personnel, le P.O.,…  Assurer le bon fonctionnement des services (remplacement du personnel, travaux d’entretien,…), organisation d’activités, contact avec des organismes extérieurs, mise en route et suivit du projet pédagogique, application du R.O.I.  Participation aux réunions extérieures et préparation des réunions du personnel.

Je m’occupe de la gestion des dossiers administratifs des familles (participation financière des parents, factures, attestations diverses,…), organisation du temps de travail (horaire du personnel,…), gestion financière (banques, factures fournisseurs, demande de subsides, prestation du personnel,…), élaboration des menus, engagement du personnel.

Je m’occupe également de l’organisation et du déroulement des consultations médicales, de diverses tâches administratives (rapports, listings,…), gestion de stock.

Notre équipe

Le médecin : Madame Fadoua SENHAJI , médecin généraliste.

Les infirmières : 0.75 E.T.P. (équivalent temps plein).
Les puéricultrices : 5.5 E.T.P.

Le personnel de cuisine : 19 heures par semaine.

Entretien effectué par l’entreprise LAURENTY
Nos locaux

Voici un plan de nos locaux :
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Notre assurance

Notre compagnie : ADESIO  (dépend de : A.S.B.L. bureau diocesain de Liège affilié à l’A.S.B.L. fédération interdiocésaine des bureaux d’assurances).

Repère 1 

Préparer le premier accueil
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Premier contact

Nous rencontrons les parents sur rendez-vous.  Lors de l’entrevue, nous expliquons les démarches à suivre et le fonctionnement de la crèche, nous répondons à leurs questions, visitons la crèche afin que les parents puissent avoir une idée d’ensemble.  

Nous informons également les parents que s’ils choisissent l’allaitement maternel, nous avons des dispositions pour la continuité de ce mode d’alimentation au sein de notre milieu d’accueil.
Lors de l’acceptation de l’inscription, nous demandons aux parents de nous recontacter au sixième mois de grossesse pour fixer un rendez-vous pour compléter le contrat d’accueil et fournir le projet d’accueil (R.O.I.).  Nous demandons de confirmer l’inscription à la naissance par écrit (faire-part ou lettre).

Phase de familiarisation

Nous organisons chaque familiarisation en fonction de l’âge et de l’horaire de l’enfant et de sa famille

1° Nous prenons contact environ deux semaines avant l’entrée de l’enfant pour définir ensemble la période de familiarisation. 

2° Nous proposons aux parents de reprendre connaissance avec le service qui va accueillir l’enfant et créer une rencontre avec les puéricultrices présentes.

3° Pour aider les puéricultrices à mieux connaître les habitudes de l’enfant, nous demandons aux parents de remplir une feuille avec tous les renseignements qu’ils trouvent utiles de leur communiquer. 

4° Nous choisissons le meilleur moment pour accueillir l’enfant et ses parents en familiarisation afin que les parents et le bébé puissent vivre pleinement ses premiers moments et permettre à la puéricultrice d’être plus disponible.

5° Au bout d’environ 5 moments d’accueil, les puéricultrices du service et les parents évaluent le dispositif de familiarisation et le prolongent si nécessaire et selon les possibilités des parents.

Lorsque nous le pensons nécessaire, nous organisons avec les parents une familiarisation lorsque l’enfant reste absent de façon prolongée.

6° Nous demandons à l’un (aux) des parents d’être présent(s) lors de la première visite médicale afin d’y rencontrer notre médecin.      
Objectifs à moyen terme : 

- Réaliser une fiche de liaison (fiche premier accueil) sur les habitudes de l’enfant afin d’aider le travail quotidien des puéricultrices et la familiarisation de l’enfant.
- Réaliser un outil de communication pour expliquer une journée type d’un enfant aux parents

Continuité dans l’accueil

Lors de réunion d’équipe, nous parlons du passage dans un autre service des enfants et des puéricultrices.

Ensuite nous informons par écrit les parents de l’organisation des services, en mentionnant la date de passage, les noms des enfants et des puéricultrices de chaque service.

Nous avons réalisé grâce à l’école Saint-Luc une fresque afin de faciliter l’accueil des visiteurs : ce qui les aide à trouver la direction à prendre pour s’y rendre.  Notamment, un dessin au-dessus de la porte du grand hall de l’école donnant accès au couloir de la crèche. 

Nous avons embelli le couloir : fresque le long du couloir, pêle-mêle avec les photos d’enfants venus à la crèche, avec faire-part,…

Repère 2

Mettre en place et consolider une relation de confiance avec les parents

Favoriser les rencontres entre les professionnelles et les familles

Nous proposons aux parents de nous communiquer par écrit, les renseignements qui leur paraissent importants sur les habitudes (pleurs, sieste, repas,…) de leur bébé dès le premier jour de familiarisation.  

Nous réfléchissons à l’élaboration d’une fiche commune à tous les enfants à laquelle les parents répondront dès le premier jour d’adaptation.
Le matin, à partir de 8 heures, chaque enfant est accueilli par sa puéricultrice dans son service.  Ceci permet de favoriser le dialogue entre les parents et la professionnelle.  Le soir, elle veille à informer les parents du déroulement de la journée de leur enfant.

Nous veillons à assurer un dialogue avec les parents lorsqu’une situation ne nous paraît pas adaptée, en référence avec notre projet d’accueil et nos connaissances professionnelles.  Nous confrontons nos points de vue et nous tentons, par la négociation de déboucher sur un compromis harmonieux pour l’enfant et sa famille.

Tous les 2 ans, nous organisons le « souper-parents » qui permet aux familles de mieux se connaître et parfois de découvrir l’ensemble du personnel.  Nous fêtons également les anniversaires des enfants, souvent en collaboration avec les parents.

Nous demandons de respecter le R.O.I. dans lequel sont transcrites certaines règles de vie.  Par exemple : Les frères et sœurs respectent les espaces réservés aux petits.

Le secret professionnel

Les puéricultrices sont tenues au secret professionnel.

Dans le cas d’une suspicion de négligence ou de maltraitance, le personnel en fait part aux infirmières et/ ou au médecin de notre crèche qui rencontrent les parents et, le cas échéant, font appel à des organismes spécialisés et habilités par la Communauté Française à traiter les questions de maltraitance.

Nous demandons aux stagiaires de s’adresser aux parents afin de récolter les informations nécessaires (via le carnet de l’O.N.E.) à la réalisation de leur rapport de stage. 

Notre objectif à long terme:

Nous avons amorcé la discussion sur le secret professionnel lors des réunions consacrées à l’élaboration  du projet d’accueil.  Nous nous sommes rendu compte que ce sujet est très vaste.  Nous souhaitons revoir cette question à l’occasion d’une réunion à « thème ».

Repère 3

Gérer les transitions quotidiennes

La première journée de familiarisation permet aux parents (ils sont présents durant environ une heure) de découvrir de manière plus approfondie l’environnement de leur enfant (espace de jeux, de repos, de repas,…).  La puéricultrice pourra, à cette occasion, proposer de personnaliser son lit, d’apporter les doudous,…

Avant l’arrivée des enfants, chaque service est aménagé pour les y accueillir.  Ainsi ils peuvent retrouver leurs points de repère.

A partir de 8 heures, les puéricultrices accueillent leurs enfants en accompagnant les réactions de chacun lors de la séparation avec les parents.  Ceci permet de mieux comprendre et gérer les émotions  des enfants durant la journée.  Nous mettons des mots sur ces émotions et nous essayons d’instaurer quelques rituels pour aider à la séparation.

La première visite médicale est vraiment l’occasion de présenter aux parents le médecin qui sera amené à suivre l’évolution de l’enfant.

Repère 4

Accompagner les vécus de la séparation

Respecter le rythme de l’enfant

Tous les jours, nous veillons à ce que les enfants aient le temps de s’adapter.  Par exemple, en leur permettant de garder leur manteau un petit moment pour les plus grands ou en essayant d’instaurer des petits rituels pour les plus petits ou ceux qui en manifestent le besoin.

Vers 9 h, chez les moyens et les grands, les puéricultrices organisent des petits jeux, petites chansons pour se dire bonjour.

La famille

Nous accordons beaucoup d’importance au sentiment de tristesse que peut ressentir l’enfant au moment de la séparation d’avec les parents.  Nous mettons des mots sur ce qu’il ressent.  Si les parents ont eux-mêmes du mal à quitter leur bébé, nous prenons le temps d’en parler.  Nous leur disons qu’ils peuvent nous appeler durant la journée.

Selon les circonstances, les puéricultrices évoquent les familles, le personnel, les stagiaires ou les enfants absents.

L’histoire de chaque famille est différente et donc nous sommes  attentives au comportement de chaque enfant.  Nous essayons d’instaurer une bonne relation avec les parents.

En ce qui concerne l’accueil des enfants du personnel, nous sommes attentives à ce que le parent et l’enfant ne soient pas dans le même service.

Préparer le changement de service

Lors du passage des enfants dans les autres services, quelques jours à l’avance  un temps d’adaptation est organisé.  Les enfants vont un petit moment dans le nouveau service, accompagné d’une puéricultrice de leur service.

Dans le service des grands, nous avons un panneau reprenant les photos de tous les enfants du service.  Nous laissons les photos des enfants qui quittent la crèche pour l’école (ou autre raison) quelque temps encore et nous continuons à en parler aux enfants qui les ont côtoyés.  Par exemple : Où est tom ?  Il est parti à l’école.  Cela permet également d’évoquer l’école avec ceux qui iront un peu plus tard.

Notre objectif à long terme:

Pour aider les parents à se représenter la vie de leur enfant au quotidien, nous voudrions insérer dans notre projet d’accueil une journée type agrémentée de photos des enfants de la crèche pour illustrer les activités décrites.

Repère 5

Aménager la fin du séjour

Lors de l’inscription, nous parlons du départ de l’enfant avec les parents, nous nous accordons la majorité du temps pour mentionner que le départ se fera lors du départ pour l’école.

En règle générale, l’infirmière voit les parents 2 mois avant le départ.
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Lorsque les enfants vont à l’école Saint-Joseph il est proposé aux parents d’organiser une adaptation en collaboration avec l’institutrice et la direction de l’école (à côté de la crèche). 
Une préparation avec les enfants

Nous lisons des histoires en rapport avec l’école.  Nous l’évoquons régulièrement avec les enfants (à l’occasion de l’apprentissage de la propreté, à la visite médicale, nous parlons des frères et sœurs,…)

Nous évoquons les enfants partis pour l’école (nous gardons leur photo quelques temps après leur départ).

Le personnel

Les puéricultrices se préparent personnellement aux départs des enfants.   Lors des réunions d’équipe, nous échangeons sur les passages et donc les départs.  C’est l’occasion pour le personnel de s’exprimer sur ce sujet.

Repère 6

Ajuster l’environnement matériel, l’espace intérieur et extérieur

La sécurité

Nous adaptons les espaces et le matériel de manière à ce qu’ils soient sécurisés :

 Le service des bébés est ouvert  afin d’augmenter la visibilité de chacun.  Nous avons prévu des barrières (pour la sécurité mais également, chez les bébés, pour éviter de salir leur espace de jeux) en suffisance et transparentes.  Nous avons des verrous aux portes. 

Les espaces jeux sont organisés. Les jeux et le matériel de puériculture sont adaptés à l’âge des enfants.

L’espace de jeux dans les services est augmenté au fur et à mesure pour répondre au besoin de liberté de mouvement des enfants.  Dans la même idée, nous demandons aux parents de vêtir leur enfant de manière adéquate par le biais du R.O.I.

Le matériel

La plupart des jeux sont accessibles tout le temps (hormis les jeux qui demandent une intervention permanente de l’adulte).  Par exemple, la peinture, les crayons,...) et sont adaptés à l’âge des enfants.

Les activités varient tout au long de la journée : En fonction du temps et des enfants (une de nos priorités : Nous allons dehors dès que possible).

Nous disposons d’une cour pour l’ensemble des enfants de la crèche.  Une clôture et une barrière délimitent l’espace  de jeux à l’extérieur.  

Chez les bébés, nous avons un parc en hauteur adapté aux touts petits qui offre aux plus grands du service un espace et pourvu de barreaux pour se  hisser et commencer leurs premiers pas. Le module de chez les grands est remplacé par un autre répondant aux normes de sécurité.

Un dortoir supplémentaire est construit ce qui permet à chaque groupe  d’enfants d’avoir le leur. 

Dans les services, nous avons créé des espaces de jeux  (cuisine, dodo, poupées...) délimités par des meubles et disposés par thèmes.
Dans le service des grands, nous avons agrandi l’espace de jeux en modifiant la structure de l’espace soins. Cette modification permet une meilleure visibilité lors des changes sur l’espace jeux d’où une amélioration de l’intimité et du confort de l’enfant ainsi qu’une amélioration des conditions de travail des puéricultrices.
Le nouvel espace est destiné un espace cocoon, doux, lecture.
Grâce à cet agrandissement, le lieu de vie est plus agréable, plus attirant et plus vaste ce qui est permet aux enfants plus de liberté pour bouger.
Nos objectifs à moyen terme :

Ajouter à notre projet d’accueil, un paragraphe reprenant le déroulement d’une journée « type ». 
Nous sommes conscientes du manque de place pour l’espace de vie dans le service des bébés et menons actuellement une réflexion sur ce sujet.  

Repère 7

Assurer une continuité dans l’accueil

Nous demandons une présence minimum de 3 demi-journées par semaine pour permettre à l’enfant de se sentir bien à la crèche (nous conseillons d’augmenter les temps de présence quand un enfant a du mal à se familiariser, cela peut être sur une courte période mais suffit à ce que l’enfant se sente mieux !).

Quelques temps avant le passage d’un service à l’autre, les enfants et les puéricultrices passent du temps ensemble.  Nous utilisons la cour simultanément et cela permet également aux enfants de se familiariser avec l’ensemble du personnel.  

Nous avons divers moments pendant lesquels des liens plus privilégiés sont possibles avec les petits : Les moments de change, de repas, sur les tapis de jeu (lecture, petits chants,...), les mises au lit (caresses, bercement,...)

Continuité dans le personnel

Nous fonctionnons avec le système des puéricultrices de référence et dans la mesure du possible, lors des passages, elles suivent les enfants dans les différents services (il y a parfois 2-3 mois de différence).  Dans tous les cas, nous veillons à ce qu’il y ait toujours au minimum une puéricultrice que les enfants ont déjà eue.  

Lorsque le personnel est malade, nous veillons à contacter des personnes qui sont déjà venues chez nous en priorité.

Continuité avec la famille

Nous respectons les choix éducatifs des parents en essayant de faire une certaine continuité avec la maison. Lorsque cela s’avère nécessaire, nous veillons à amorcer le dialogue pour prendre en compte les impératifs de chacun (par exemple : les bijoux, chaîne autour du cou,…).

Continuité des activités

Nous demandons, via le R.O.I., de limiter l’accès des services aux grands frères et sœurs pour préserver l’espace de jeux des petits (également pour une question de sécurité !).
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Une barrière délimite maintenant le service des bébés.

Repère 8

Donner à l’enfant une place active

Nous organisons les services de manière à ce qu’il existe différents espaces de jeux (coins voitures, poupées,…).

Chaque service dispose d’un matériel adapté à l’âge de ses enfants.  C’est indispensable pour une question de sécurité et d’autonomie : Par exemple, dans les services des grands et des moyens, nous utilisons des petites tables et petites chaises pour les repas.  Ainsi nous leur permettons de s’asseoir seuls.

Nous avons récemment agrandi l’espace chez les bébés. Nous avons modifié l’espace soins afin d’augmenter l’espace de vie chez les grands. Nous avons également réalisé des travaux dans l’espace de change des moyens.
Nous sommes attentives à diminuer au maximum les temps d’attente pour les enfants.  Malgré tout, il reste des moments où les enfants doivent attendre : leur tour pour être servis lors des repas, pour être changés aux moments de la sieste, par exemple.  Ces temps sont toujours expliqués aux enfants et servent également d’apprentissage.

Chaque puéricultrice est attentive à expliquer à l’enfant ce qu’elle a fait, ce qu’elle fait ou ce qu’elle fera.  Ce point est également repris dans l’évaluation des stagiaires : La qualité de leur interaction avec les enfants.

Nous sommes attentives à ne pas devancer les acquits des bébés (par exemple, nous ne les asseyons pas tant qu’ils ne savent pas se relever par eux-mêmes).

Nous avons acheté un nouveau module chez les moyens.

Dans le service des grands, nous avons organisé un espace lecture qui permet aux puéricultrices de raconter des histoires aux enfants dans une autre atmosphère. 





Repère 9

Accompagner les émotions de l’enfant et soutenir sa conscience de lui-même

Les puéricultrices tiennent à cœur de prendre du temps pour l’accueil de chacun des enfants de leur service.  Elles veillent à s’adapter aux besoins de chacun.

Tout en souhaitant faire découvrir de nouveaux goûts aux enfants, nous faisons également attention aux goûts alimentaires de chacun.  Par exemple, si nous décidons d’introduire un nouvel aliment dans les panades et qu’un enfant ne l’apprécie pas, nous lui proposons autre chose (autre panade ou tartine,…).  Nous continuerons à lui proposer l’aliment refusé de temps en temps pour essayer de le familiariser. 

Dans le service des moyens, les enfants boivent à la tasse, sont assis dans des petites chaises, font une sieste, commencent à manger seul.  Pour les nouveaux venus (vers 12 mois) nous avons, pour ceux qui en ont besoin, une période d’adaptation possible : Les enfants continuent à boire au biberon, sont assis dans des chaises hautes et font 2 siestes le temps nécessaire.  Petit à petit ils apprennent également à manger seul.

Les professionnelles n’ignorent pas les manifestations des enfants, elles reconnaissent leurs émotions et n’essayent pas de les camoufler.  Elles y répondent de manière adéquate.  Par exemple, elles consolent les chagrins en les reconnaissant, en mettant des mots dessus.  Elles évitent de dire à l’enfant : « Ce n’est rien, mais non,… ».

Mettre des mots sur les manifestations des émotions aide les enfants à comprendre ce qui se passe en eux. Pour ce faire, nous expliquons aux enfants pourquoi nous nous fâchons exactement. Par exemple, si un enfant jette son assiette parce qu’il n’aime pas ou ne veut plus manger, nous lui expliquerons que nous ne sommes pas contentes et que nous nous fâchons parce qu’il ne peut pas jeter son assiette et non parce qu’il n’a plus faim ou qu’il n’aime pas.

Nous sommes attentives à ne pas porter de jugement de valeur sur ce que nous percevons de l’éducation des enfants par leurs parents.

L’acquisition du contrôle des sphincters

Le plus souvent, les parents commencent cet apprentissage et nous faisons la continuité de celui-ci à la crèche.

Parfois, il arrive que ce soit les puéricultrices qui sentent quand l’enfant est prêt à l’amorcer et en parlent avec les parents. 

Dans tous les cas, le dialogue entre les parents, l’enfant et les puéricultrices est indispensable pour être efficace.

Cet apprentissage doit se faire dans une sorte de travail d’équipe, il ne peut se réaliser de manière isolée que ce soit à la maison ou à  la crèche.  Nous sommes là pour soutenir, aider, assurer une continuité.

Ce dialogue est d’autant plus important quand une « pause » est nécessaire.

Il va de soit que, et ceci pour toute forme d’acquisition que ce soit, que nous ne disqualifions jamais un enfant dans le cours de ses apprentissages.

Repère 10

Différencier les pratiques pour individualiser activités et liens

Nous répondons à ce besoin par l’organisation de nos espaces et jeux comme expliqué au repère 8.

Chez les moyens et les grands, nous fonctionnons suivant un rythme, une organisation bien définie, ce qui procure aux enfants des habitudes.  Les activités se suivent toujours de la même manière, ce qui leur permet de pouvoir les « anticiper » un peu.  Ceci se fait évidemment sans excès pour pouvoir s’adapter également au rythme des enfants.  Par exemple, si un enfant a mal dormi, nous lui proposons de faire une sieste plutôt que l’activité du matin.

Notre objectif reste celui d’améliorer l’organisation en espaces pour proposer plus d’activités diversifiées et augmenter  la réalisation d’activités par petits groupes (exemple : table de dessin, perles et lego).

Repère 11

Soutenir adéquatement les interactions entre  enfants


Les puéricultrices sont évidemment toujours présentes auprès des bébés et elles ne manquent pas de « signaler » leur présence même aux tout petits :     « Je suis là », un sourire, un signe, une chanson,…

Nous organisons des activités, tous ensemble ou par groupe pour permettre cette interaction entre les enfants.

Nous apprenons aux enfants le respect des autres et des choses.  Nous réagissons en expliquant toujours aux enfants les effets de leurs actes.  Nous expliquons le pourquoi des choses en restant positives.  Les explications et règles de vie sont adaptées aux niveaux de développement et aux besoins des enfants, adressées aux seuls enfants en capacité de les comprendre, en nombre limité, cohérentes et stables.

Parfois l’interdit est nécessaire, les limites sont fixées clairement et sont compréhensibles.

Nous souhaitons augmenter l’organisation d’activités par petits groupes (marquer différents espaces) dans le but de rencontrer les différents besoins des enfants et de diminuer les conflits.


Repère 12


Aménager des conditions assurant une qualité de vie professionnelle

Le personnel est vu une fois par an par la médecine du travail et revu à partir d’un mois d’absence pour maladie.

Nous avons des réunions régulières où nous revoyons notre organisation mais aussi où nous pouvons parler de situations difficiles.  Le personnel peut solliciter les infirmières de la crèche (horaire et numéro de téléphone accessibles).  Il est possible de rencontrer la responsable en fixant un rendez-vous.
Pour un fonctionnement optimal, nous suivons au maximum les règles déontologiques suivantes :

- toute professionnelle a le devoir d’informer un responsable, si elle est témoin d’un dysfonctionnement grave.

- la professionnelle évite de recevoir les critiques de parents par rapport à une collègue : elle les invite à prendre contact directement avec cette collègue et/ou la direction.

- nos projets concernant les pratiques professionnelles sont respectés.

Nous faisons parfois appel à des interlocuteurs compétents pour des difficultés plus spécifiques : Diététiciens, médecin, kiné, pédopsychiatre,…

Notre objectif à court terme:

La direction voudrait améliorer la qualité de la communication entre nous. Cela fera l’objet de réunions « à thème ».

Rôle de la direction

L’infirmière est chargée de la gestion journalière de la crèche.

Elle est présente tous les jours. Il est possible de la joindre par téléphone à la crèche (à domicile pour le personnel) pour obtenir un rendez-vous en dehors de ces heures le cas échéant.  Elle rappelle régulièrement au personnel qu’il est toujours possible de se rencontrer au bureau lorsqu’il en éprouve le besoin.

Nous discutons du fonctionnement et des aménagements à faire lors des réunions d’équipe.  A cette occasion chacune peut s’exprimer et des décisions sont prises.  Chaque membre du personnel est alors tenu de les respecter.

Cette gestion de personnel étant fastidieuse et perpétuellement mise en difficulté, l’infirmière a suivi  une formation sur ce sujet.

L’infirmière se doit d’évaluer les professionnelles et de prendre les mesures nécessaires le cas échéant.

L’infirmière réfléchit avec le personnel de façon à pouvoir maintenir les exigences du travail tout en prenant en considération les limites personnelles de chacune, sans pour autant compromettre l’équité dans l’équipe.  
Elle est à l’écoute des difficultés rencontrées par le personnel mais veille à maintenir les exigences professionnelles.  Elle garde comme préoccupation principale les besoins des enfants et organisent les horaires de manière à garantir la disponibilité des professionnelles à l’égard des enfants.

Notre objectif sur le long terme:

Par notre formation, nous espérons augmenter nos capacités en matière de gestion de personnel, tant dans le respect de notre personne, de notre travail (notamment dans l’application des décisions prises) que dans la pertinence de l’écoute que nous avons pour notre équipe.

Nous espérons pouvoir rencontrer chaque personne et à partir d’une fiche, évaluer chaque personne pour continuer à améliorer notre travail ainsi que notre collaboration.
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Développer une dynamique de réflexion professionnelle et mettre en œuvre le projet éducatif

Nos réunions, régulières, sont des moments consacrés à notre organisation, à nos pratiques d’accueil.  Le cas échéant, elles sont l’occasion de les adapter en vue de les améliorer.  C’est l’occasion d’échanger nos avis sur l’évolution des enfants et de s’attarder sur l’un ou l’autre plus précisément.  Elles sont l’occasion, notamment pour la direction, de revenir sur des situations observées et qui n’avaient pas pu être analysées au moment même.  Cela permet une remise en question de nos comportements, préjugés,…

Nous avons des conventions avec les milieux de stages.

Lorsque le besoin s’en fait sentir (difficultés par rapport au comportement d’un enfant, accueil d’un enfant handicapé, diététique,…), nous faisons appel à des professionnels du secteur en question. 

Objectif :

Consacrer plus de temps à l’échange après la participation à des formations.

Rôle de la direction

La direction doit mobiliser le personnel autour du projet d’accueil.  Etre garante du respect du R.O.I. par tous (parents et professionnel).  Elle veille, en collaboration avec le personnel, à la cohérence des pratiques, au choix des infrastructures et de l’aménagement de l’espace.

En vue d’améliorer l’exécution de cette tâche, la direction suit actuellement une formation.

La direction réalise un ordre du jour et un compte rendu des réunions.

Nos objectifs à court et moyen terme:

Mettre en place un dispositif de recrutement.

Mieux organiser et mener les réunions de façon à avoir le temps de réfléchir plus précisément sur nos pratiques, sur l’accueil des enfants et leur famille sans pour autant en augmenter la durée. 

Nous souhaitons augmenter nos temps de présence dans les services afin d’aller à la rencontre des parents et du personnel, de réaliser des observations des pratiques et des problèmes qui peuvent se poser « sur le terrain ».

Nous devons faire plus régulièrement le point sur les situations dont nous avons débattu (notamment en utilisant les comptes rendus de réunions précédentes).  Faire un bilan de ce qui a ou n’a pas encore été fait et permettre l’ajustement du projet.  Mettre le doigt sur les obstacles éventuels. Nommer et maintenir les fonctionnements qui nous satisfont.

Tout changement devra s’intégrer dans notre projet d’accueil.

L’accueil des stagiaires

Nous avons une convention de stage avec les écoles.
Les élèves connaissent la nature des tâches qui leur seront demandées ainsi que le type de collaboration attendue par les professionnelles et leur monitrice grâce à leur fiche d’évaluation délivrée par l’école et avec laquelle les puéricultrices sont en accord. Elles reçoivent également une présentation de la crèche ainsi qu’une journée type de chaque service et le projet pédagogique.
Nous utilisons un cahier pour noter régulièrement nos observations et remarques concernant les élèves.  Durant le stage, des mises au point peuvent se faire avec la monitrice et en fin de stage, nous procédons à leur évaluation.

Les stages sont « évolutifs » pour les plus jeunes.  Ils consistent en un premier temps d’observation puis seulement d’action. 

Les stagiaires ne sont pas laissées seules avec les enfants.

Nous veillons à ce que les stagiaires respectent le projet d’accueil.  Nous donnerons un exemplaire de notre code de qualité dès qu’il sera disponible (en attendant, nos attentes leur sont transmises oralement).

Le code de qualité sera également présenté aux monitrices.

Objectif :

Nous avons mentionné la présence des stagiaires dans notre R.O.I. mais nous voudrions être plus explicites envers les parents en ajoutant certains renseignements. Notre objectif est donc de pouvoir vous renseigner sur leur nombre, leur provenance (ajouter les stagiaires qui viennent pour des observations pour les études d’éducateur (trice), étude sociale,…), leur encadrement, l’existence d’une fiche d’évaluation reprenant la nature de leurs tâches.
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Soutenir un processus de formation continue

Le personnel a l’opportunité de suivre des formations grâce à des aménagements d’horaire approuvé par la direction.

Nous recevons chaque année le fascicule reprenant les diverses formations proposées.  Il est présenté lors de la réunion suivant sa réception.  En dehors de cela, nous restons attentives aux diverses propositions de formation.  Celles suivies  par le personnel : Formation de secourisme par la croix rouge, aménagement de l’espace en collectivité, hygiène alimentaire en  collectivité.
Objectif :

Nous devons veiller à partager de manière plus concrète les informations recueillies en formation : Mieux repérer les aménagements qu’elles induisent et les reprendre de manière officielle dans notre projet d’accueil.

Pour la direction : Procéder à une analyse des besoins de l’ensemble du personnel en formation et l’inciter à les suivre.
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Favoriser les relations avec les associations et les collectivités locales

Notre crèche s’informe des initiatives mises en place par différents acteurs de la petite enfance (O.N.E., organisme public, les Chiroux par exemple,…).  Nous avons dernièrement eu la chance d’accueillir une troupe de théâtre.  

Nous privilégions les activités qui peuvent se faire au sein même de nos locaux.





Objectif : vie saine

Notre suivi médical : Il est réalisé une fois par an pour l’ensemble du personnel par le C.E.S.I.


Le lavage des mains : Nous appliquons les directives du conseillé pédiatre de l’O.N.E.


Le lavage des jeux se fait une fois par semaine.


L’entretien des locaux est réalisé tous les jours par la firme d’entretien LAURENTY 

Nous procédons à la désinfection des coins « change » au minimum 2 fois par jour.


Nous veillons à offrir une nourriture saine aux enfants.


Notre tenue de travail : Notre personnel porte des tabliers et des chaussures de travail selon les recommandations de la diététicienne de l’O.N.E. 






Plan de qualité

Objectifs à travailler durant les 3 années à venir :

Les objectifs choisis : 
1) Améliorer l’espace de vie des moyens en déplaçant la cloison du dortoir afin d’augmenter l’espace disponible

2) Former l’équipe de Direction  en vue de soutenir l’élaboration d’un plan de formation pour l’équipe

3) Définir et travailler un objectif avec les puéricultrices sur les conditions d’accueil des enfants

Moyens mis en œuvre :

· Réunion de groupe afin de définir nos besoins.

· Réunion de groupe afin de concrétiser les besoins en activités

· Réunion pour envisager le matériel en regard des activités.

· Budgétisation

· Aménagement

· Modification de notre projet en insérant les nouveaux aménagements.
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